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et coadjuteur du cardinal Taschereau. En 1894, il prenait 
l’administration du diocèse et, le 12 avril 1898, il devenait 
archevêque de Québec.

Mieux que nous ne saurions le faire, les textes que nous 
aurons la joie de publier, dans cette livraison et dans celle 
qui suivra, disent la haute valeur et les remarquables qua­
lités d’esprit et de coeur de l’éminent prince de l’Eglise. 
Sa visite à Montréal nous cause à tous une joie pro­
fonde en même temps qu’elle est un grand honneur pour la 
cité de Maisonneuve. Tous nos confrères de la presse mon­
tréalaise quotidienne ont dit à Son Eminence le mot de bien­
venue qui s’imposait. Qu’Elle nous permette d’y joindre le 
nôtre, le plus modeste peut-être, mais non le moins sincère. 
Les fêtes universitaires du 8 décembre 1914 resteront une 
date joyeuse et toute d’honneur dans la vie de notre ville. 
Mgr l’archevêque, M. le maire, M. le curé Labelle, de Notre- 
Dame, ont trop heureusement souligné l’importance de la 
venue de Son Eminence au milieu de nous pour que nous 
y insistions. Mais notre vénéré cardinal nous permetra, en 
lai offrant nos hommages, de baiser avec ferveu; «a pourpre 
sainte et de nous incliner avec amour autant qu’avec or­
gueil, sous sa main bénissante.

La Semaine religieuse.

ADRESSES ET DISCOURS
A L’OCCASION DE LA VISITE CARDINALICE

QU'S ne pouvons songer, vu le cadre restreint dont 
nous disposons, à donner un compte rendu détaillé 
de tout ce qui s’est fait et dit pour célébrer la venue 

à Montréal de Son Eminence le cardinal-archevêque de Qué-


